
 

 

Je perds la tête mais je me rapproche des cœurs! 

 

Mon cerveau fait des zigzags comme une abeille intoxiquée 

Des soubresauts de mémoire réaniment ou effacent des souvenirs ensevelis 

Mon regard est au passé autant que mes absences qui peuplent mon présent 

Ma lucidité virevolte au gré de ma détérioration 

Je deviens au gré des jours une boîte de Pandore dont on a perdu la clef. 

Qui retrouvera les morceaux de puzzle manquant au casse-tête de ma vie? 

Je suis dorénavant une passagère de la vie vers le néant. 

Qui osera m’accompagner dans ce voyage final sans y laisser sa peau? 

Oserez-vous me partager votre cœur qui change de couleur 

Selon les émotions produites devant un tel amas d’incompréhensions? 

Au jardin de mon agonie qui s’allume et s’éteint, 

J’ai besoin de récolter les fleurs que j’y ai semées :  

Accueil, compréhension, empathie, écoute, caresses du cœur, 

Silence, présence! 

Quand les vapeurs de la mort auront recouvert mon existence d’un linceul éternel 

Puissiez-vous garder dans le rappel de mon souvenir le sang intérieur 

Qui a nourri ma vie et la richesse des fleurs intérieures que je vous ai transmise.  

 

Merci Ghislaine pour ton généreux témoignage. 

Jean-Marc L. 


